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Le 12 avril je vous ai adressé les "Nouvelles de prison" du 31 mars. Elles contiennent une 
affirmation erronée concernant le "Otto Hug Institut" du Pr Lengfelder, dans cette phrase : 
  
"La collecte de données scientifiques, accompagnée de l'abandon des victimes à elles-
mêmes du point de vue sanitaire, de la radioprotection et de la prévention 
prophylactique, est le comportement commun d'institutions privées et publiques 
d'Occident, telles que le projet européen de Coopération pour la réhabilitation ETHOS-
CORE, le "Otto Hug Institut" allemand du Pr. Lengfelder ou le Programme d'aide 
européen TACIS." 
  
Le Pr. Lengfelder, spécialiste en radiobiologie, ne peut pas être cité à ce titre dans cette 
phrase. J'ai interrogé à ce sujet le Professeur Nesterenko et le Professeur E.P. Demidchik, 
spécialiste biélorusse des pathologies de la glande thyroïde, avec lequel Lengfelder avait 
collaboré en lui fournissant des appareils et des congélateurs pour la conservation et pour 
les analyses morphologiques des tissus de la thyroïde.  
  
Selon le Pr.Demidchik, Lengfelder est un businessman avec des moyens financier 
importants, qui n'exerce directement aucune activité médicale au Belarus, mais recueille 
des données sur les pathologies thyroïdiennes, exactement comme le font les Américains 
critiqués dans l'article de Pflugbein. Les appareils par Lengfelder fournis à Demidchik ne 
servaient pas pour soigner les malades.  
  
Mais le Pr. Lengfelder finance également à Gomel la radiothérapie. Dans ce sens il 
contribue indirectement aux soins des victimes de la catastrophe de Tchernobyl. 
  
Parallèlement, Lengfelder combat et calomnie de manière systématique et notoirement 
fausse (dates, curriculum vitae etc) le Professeur Nesterenko et son action de 
radioprotection des enfants, dont les organismes sont contaminés par le Césium 137 
contenus dans la nourriture. Il discrédite, contre toute évidence et sans examiner les 
résultats, l'adsorbant à base de pectine, qui accélère l'élimination des radionucléides de 
l'organisme, en faisant passer Nesterenko pour un charlatan à la recherche de pactoles 
grâce à la pectine, une préparation sans effets aucuns selon lui. 
 
Wladimir Tchertkoff 
 


